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P>our ce (lui est de traductions incompréhensibles, il nous
faut avouer qlue litus sonmmes pris par' surprise par monsieur
le corresp;Iondanit car no,; traduction:, :ont généralement bien
Ibites, et ne présentent quelques défaut.; que très rarement.
Nous 1)ffirnins celaî ci toute certitude et po~uvons le laire
corroborer par de, traîdueuîrs experts.

12). Pour répondre à cette parti(, de la lettre, il nous faut
encoîre feuilleter le journal pour démtiontre:r aut corre.spondant
de MM- înéa que la rédaction a traîité amuplemîent les
sujets îîeions->cosles daîns l'ordre qu'ils occupent
datns la lettre. Ce tableau servira d'aîilleurs de réf'éreîîcc aux
inté-ressés

Qualités des terres. -Voir pages 6. 128, 165, Vol. Il;
119, \'ol. 111 ; 151, Vol. IV ; 22, 9,1, 114, Vol V.

P>réparat.ion des clî:mps.-Voir pages 7, 22, 50. 90, 99,
141, 182, Vol. 1I 2, 33. 19, 97. 127, 129, 149, Vol Il;
114, Vol 1 Il; 45, 46. 76, Vol. IV.

Roùtations. -Voir 1ae ti, l14,, l,ý1, 186, Vol I ; 35, 70,
73, 89, Vol. 11 4, 9S. 99. Vol. 111 ; 8, 45, 62, Vol. 1 V
-16, 113, Vol. Y ;87, V ol. Y 1.

Ilýgouttafe dle terres.-Voir pages 15, Vol. 1I; 2, -1, b5,
89. 140, Vol. HL; l-,3, Vrol. 11. 19, 23, Vol. IV , 1416,
Vol. VI.

Choix des grains.-Voir pages 6.11. 141. 170, 178. Vol.
1 ; 61, 19-5, Vol. Il ; 41, Vol. 1I1I; 415, 159, Vol. IV ; 15,
47. Vo>l. V ; 11, 29, Vol. VI.

J!levage.-Voir pîe .10, 12, 16, 20, ý4, 38. .55, 119,
155, 167, 179, 180, Vol. 1.; 13, 52. 53, 98, 103, 113, 135,
156, 173, Vol. Il ; 3, 25, 62, 114, 165, I166, Vol. 111 ; -53,
103. 120 Vol. V; 23, 41, 90, 97, 1041, Vol. VI.

Soin (les animaux-Voir pages 6. 12. 16 27. 50. 55, 64,
74 87, 107, 123, 127, 1501, 154. 159, 164. 133. Vol. 1 ; 55,
61, 12.4, 13-1, 153, 10ii, Vol Il ; 12, 30 52, 122. 123, 124,
156, Vol [Il ; 9, 45. 411 78, 109. 121, 107, 172, 182, Vol.
IV; 19, 5-5, 56, 147, Vol. V; 53 7-4. 129. V'ol. VI.

choix des anîuu;ux.-Voir page: 5. 7, 1l, 12. 163, 741, 112,
179, Vol. 1; 141, 30, 311, 73, 7-4, S.-, 92. 102, 157, 163, 1841,
Vol. Il ; 30., 21, 6.2, 9'2, 108., 1.52, 166, Vol. 111; 15, 95,
127, Vol. IV; 15 !î7. 87, '89, Vol. V ; 6. 36, 51), 77, 134,
14 6, 1133, Vol VI.

Si, de plus, l'on considère que ces sujets ont été traités in.
eideraient dans une foule d'articles sur l'agriculture crigêé.é
ral, et que d'autres sujets importants, tels que l'industrie
laitière, les cercles agricoles et leurs rapports toujours si inté.
ress-nts. ont été l'objet de nombreux artich.s, on ne pourra. il
nous semble, demander nu journal de faire plus pour l'agri.
culture proprement dite.

13). Nous n'avons pas à nous prononcer sur le mérite de laî
Recvue agricole. Cependant nous dirons que nous avons
évité de répéter comme elle, ai année cen année, la mênîcîose,
au sujet des opératilons -1gricoles de chaque mois. Lorsqu'un
sýujet a été traité à1 fond, dans le journal- nous le laissons de
côté pour quelque temps afin d'aborder des sujet% nouveaux
u moins connus. En cela nous supposons (lue nos lecteurs
bénéficient. de la lecture du journal et viennent cri état de
recevoir des notion-, plus avancées que leb principes éléien.
taires donnés dans les premier.; volumes.

(4% leu démontrant que plus des deux tiers de la matière
du journal a trait à 1*igricult.ure proprement dite, nous 11011S
sýommies mis cri mesure de répondre qlue nous n'avons pas
consacré un trop grand nombre de puges à la syIvicultuire
Nous nous sommes occupés de la question des; plantations, de
la protection des forets et du reboiseraent, pour nous confor-
mer au désir de nombreux correspondants qui, comme l'auteur
de la lettre qui nous occupe, croient pouvoir nous faire des
buggestions cen ce qui conuerne la rédaction de notre journal.

t51. Le correspondant nous reproche d'être trop occupé de
la fioricuture et zemble titémîe pKtendre que nous ne devrions

jilmais donner d'artielesspéciaux sur ce sujet. Nous sommes
(Ig fd lui faire olberver que, çi nous nous rendions 1 "on

désir, nous mécontenterions des cent¶dîiieq de noïa lecit ives et
même de nos lecteurs. qui nec ces.sent do nous demander des
.enseigncnîents star la oultuire des fleurs et des plantes d'orne-
iients. Notre correspondaînt sait que dans nos caipagnes.,

les lf-i'ies et les fillos des cîîltivatenrsý se fo'nt tmti honneur de
décorer les autels avec ics fleurs de leurs parterres, et. n'y
attrait-il que le fait qu'elles dé:.ircnit. se mettre au couranit (le
la floriculture, pour atteindre ce but, (lue nous serions
jus-tifiatbles d'en parler dans le journial. D'ailleurs, il nous
thiut plaire ài tous, et nous pîIovos iss.urer *à monsieur le cor-
respîondant (lue nous nec traiterons aucun sujet spécial qui
'ourrait sembler cri dehors de l'auriculture proprement dite
s;ans y être amiené par le désir îîianil'este d'un grand nombre
de no., lecteure qui ont le droit, tout comme l'auteur (le lat
présente lettre, de nous suggérer ce qu'ils croient leur être
,iùces.saito dans leur spécialité. Nous aieceonsacrons que peu

enspia r soinine à ces sujets spéciaux, nous emjpêt;lons
autant que possible qu'ils n'empiètent sur les sujets généraux,
mrais il nous flaut les traiter au risque de déplaire à quelques.
uns de nos lecteurs qui sont peut-être moins enclins que
d'autres à joindre l'agréable .1 l'utile.

(6). La culture potagère a fait le sujet d*un grand nombre
d'articles du journal, et si momîsmieur le correspondent veut en
I'euilleter la série, il verra que ce sujet important est loin
d'avoir été négligé.

Bon tcriîina0lt nos remarques, nous prions monsieur le cor
re.,pondaiit de croire (lu il est fort difficile dc Eaire un journal
commie le nôtre de nmanière à rencontrer comîplèt.ement les
vues spéciales de chacun. Nous écrivons pour le publie qlui
se compose de plusieurs milliers de personnes plus ou msoins
renseignées et désirant dans tous les cas l'être sur les divers
sujets qui se rattachient à la belle et grande science de l'agri-
culture.

Moî.seu,'--Jai2,000 pieds de tabac de plantés et il est dévoré
pîar les lpucerons, les limaces (colimnarons>, etc. Qu'est-te qu'il
f'aut faire pour a1rêter cela?
Loitisecille, P. Q. I.LB

Rdpoase:- Le seul reniède efficace que je puisse v'ous recoin-
manader conître les put'Prolis est Celiti di appliquer dle la suie star les
jeunes plants, à, la rosée glas matin,. Mis il f'aut appliquer cette
suie avec beaucoup (le soin,, n'en pas mettre mie trop g,,ranide
quanîtité, ut l'appliquer au moyen d'un petit sas bien fin.

Il vouus faudrait aussi, soit de la poudre d'os, soit du sîîper1ihos.
pliate pour appliquer ait pied de vus pîlanuts afin de les stimuler,
mais cela est déjà un paeu taîrd. l airait fallu mettre danis la
terre, avanît la plaîiutîoi, les stiulanits nécessaire pour permettre
ta la pîlante de pîousser rapidement, et de se soustraire par là aux
uttaques du Pulceroni.

Poîur les lianaces, tuez d'ziboid à la, main toutes celles qlue vous
pîiurrcs aitte1udre.-Pnis délayezi à l'état de bouillie épaisse niu
peti de son, mnettezet (le ci de là, à trau. ors vos îîlahuts,îiiiue euteil.
lérec à soupe sur le sol, et mettez ait-ilmstis faite petite p~lanîche
de G Pouîces sur 4 souilevée d'uîî bout pair ne petite pierre. Ceci
doitse faire danis l'aîiirès-midi. Le lesîdemnaiuî matini, vous trou-
verez sous chaque petite planche lin certain nombre île limaces
q~ue voits devrez tuer avee plaisir, je sup>pose. Oit obtienit le
imêmei effe't aver dles feuilles de laitue (salade). Semiez aussi dît

,;oit sec :îî pedehqu plt.Le limaces, cii se traitiant
pour atteinidra- le plant, rencontre le sont qui se colle star elles et
les euiuîîclie d'avancer.

Maladir, des volailles
Al.. le Directeur. -Mes poules viennent de subir uue maladie

qui m'a inîspiré' des craintes et à propos de laquelle le Journat
d!.fgrctiur~-lexllntJousrnal d'.Agdriltire, soit <lit cii
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